I1 devrait &tre assez facile de nous en tenir aux faits et de
délimiter les questions les plus importantes. Nous conviendrons vrai-
semblablement qu'il existe un certain nombre de secteurs ol il nous faut
agir. 11 sera toutefois plus difficile de décider de la nature des
mesures 3 prendre et des moyens 3 utiliser. Il est peu probable que la
diversité des problémes se préte 3 une solution unique; nous devrons
avoir recours aux organisations internationales actuelles dans la mesure
du possible. Le FMI, la Banque mondiale et 1'OCDE ont d&jad accompli du

bon travail 3 cet égard. Nous ne devrons toutefois pas &carter les

autres approches qui nous permettraient de coordonner nos efforts et
d'établir les relations indispensables avec ceux qui ne sont pas représentés
i la présente conférence. Ils peuvent, eux aussi, chercher i nous kel
consulter ou 3 se consulter entre eux. Il ne devrait faire aucun doute, -
au terme de cette conférence, que nous cherchons une coopération qui

conduise 3 une action concertée, immédiate et efficace, visant 3 résoudre

les problémes les plus urgents.




